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les disciples leur répond «Pourquoi avez-
vous si peur ? Vous n’avez pas encore 
de foi ? ». 

En effet, quand nous nous laissons 
dominer par la peur, nous risquons 
de devenir complices de la violence 
qui s’empare de nous. Au contraire, 
la confiance, la foi, l’espérance nous 
apaisent, nous invitent à l’écoute.

Bien sûr, la foi et la confiance ne suffisent 
pas à résoudre tous les problèmes, mais 
elles sont sans doute un préalable pour 
prendre du recul et agir en conscience 
en évitant de jeter de l’huile sur le feu. 

Plus que jamais, dans un monde qui a 
peur, la Bonne Nouvelle de Jésus-Christ 
nous donne confiance pour discerner 
où et comment agir pour être artisans 
de paix à notre échelle et pour écouter 
notre prochain afin de mieux l’aimer. 
N’est-ce pas là la mission que Jésus 
nous a donnée ? Et il n’a jamais été dit 
que ce serait facile !

Pierre-Yves Humbert
Président du conseil presbytéral

Éditorial

’actualité internationale nous 
apporte, une fois de plus, son 
lot de menaces et d’inquiétudes 
sur l’avenir de notre société : la 
guerre qui se prolonge en Ukraine 
et celle qui, couvant depuis 

des années, explose au Proche Orient, 
avec leurs lots d’atrocités envers des 
innocents, sans oublier les amalgames 
insensés qui menacent, jusque dans 
nos territoires, notamment nos frères 
juifs et musulmans… Comment rester 
insensible au calvaire de ces hommes 
et ces femmes, en Ukraine, en Israël, 
à Gaza ? Comment ne pas frissonner 
d’inquiétude à l’évocation de ces tristes 
actualités ?

Dans la Bible déjà, la peur est très 
présente, de la Genèse à l’Apocalypse. 
Dans les évangiles en particulier, plu-
sieurs textes font référence à la peur, 
à la menace. Prenons l’exemple de 
la parabole de la tempête apaisée            
(Marc 4, 35-41). Alors que Jésus dort 
dans la barque, la tempête se déchaine 
et les disciples craignent pour leur vie. 
A chaque fois, la réponse apportée par 
Jésus est une invitation à la foi, à la con-
fiance, à ne pas nous laisser dominer par 
la peur : « n’ayez pas peur », « ne craignez 
pas ». Dans la barque, Jésus réveillé par 
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urant de nombreuses années, 
l’Église s’est donnée pour mis-
sion de parler au monde. Le         
14 octobre dernier, le pasteur 
Marc de Bonnechose nous a pro-
posé une réflexion inverse lors 

de sa conférence qui avait pour thème : 
« Quand le monde parle aux Églises ».

Son propos a débuté par le constat 
suivant : l’Église du dé-
but de ce XXIème siècle 
évolue dans un monde 
instable, déchiré par 
de multiples conflits 
au sein desquels l’être 
humain est tout autant 
nié dans son existence 
que dans sa spiritualité. 
Dans ce monde chao-
tique, l’Église se heurte 
à ses propres limites : 
déficit de communica-
tion, langage et discours qui ne semblent 
plus être compris que par des « initiés », 
maîtrise insu�isante des réseaux sociaux, 
substitution du spirituel par l’émotionnel, 
autant d’obstacles qui entravent sa voca-
tion missionnaire.

En réponse aux questions de ce monde, 
quelle parole singulière l’Église peut-elle 
donc encore apporter aujourd’hui aux 
hommes de notre temps avides d’étan-
cher leur soif spirituelle ? 

L’Église se propose d’exposer au 
monde ce qu’elle est concrètement :

- une institution qui maille le territoire 
en de multiples lieux d’accueil où la Pa-
role se donne à entendre et à méditer ; 

des lieux où toute réflexion personnelle 
peut être enrichie par des témoignages 
d’expériences, des débats ; des lieux où 
la piété s’exprime en témoignages de foi 
et invite implicitement à se vivre dans la 
rencontre, l’accueil mutuel, et la commu-
nion autour de la Parole de Dieu

- ensuite, une communauté où se vit au 
grand jour la fraternité et l’entraide 

- enfin une communau-
té où la prière tant indi-
viduelle que collective se 
révèle comme une force 
capable de porter dans 
une ferme assurance toutes 
les demandes qui lui sont 
confiées. Pour autant, pour 
répondre aux préoccupa-
tions des hommes de notre 
temps, cette « communi-
cation verticale » ne doit 
pas dispenser l’Église de 

parfaire sa « communication horizon-
tale » en développant toute autre forme 
d’échange via les multiples techniques 
médiatiques. 

Mais lorsque ces dimensions se vivent 
avec la même intensité, alors l’Église de-
vient au regard du monde ce « phare » 
qui éclaire la voie que tout homme peut 
suivre avec confiance pour découvrir 
et vivre de cette vérité énoncée dans le 
Psaume 119-105, et que l’Église a la mis-
sion de révéler : « Ta parole est une lampe 
qui éclaire mes pas, une lumière sur ma 
route ».

Sylvie Zambelli

D
Des échos du culte de la cité
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e Conseil Presbytéral se réunit 
un mardi soir par mois et un 
samedi matin tous les trois mois 
avec un travail préparatoire 
réalisé en amont par le bureau.

Depuis un an, nous avons beaucoup 
avancé dans notre projet d’ouverture du 
temple grâce à la subvention FLAM : nous 
avons remplacé les bancs par les chaises 
pour faciliter les différents agencements 
dans le temple, nous avons installé un 
coin confortable pour l’écoute. Notre 
chargée de mission, Sylvie Zambelli, a 
été d’une aide précieuse et a été recon-
duite jusqu’à la fin de l’année civile pour 
faciliter la transition pendant le congé 
sabbatique d’Agnès.

Lors de notre dernier CP, nous avons 
accueilli Laure Larisse (la présidente 
de l’Entraide protestante) qui nous a 
expliqué que les liens entre l’Entraide et 
la Paroisse sont l’Église et la foi. Elle voit 
l’Entraide comme le « bras armé social de 
la paroisse ». L’Entraide reçoit des per-
sonnes en très grande précarité et peut 
offrir différentes aides (colis alimentaires, 
aides pour la rentrée scolaire, bons pour 
des vêtements) mais également un temps 
d’écoute précieux face aux difficultés 
personnelles de chaque personne suiv-
ie. Néanmoins, Laure constate que si le 
nombre de paroissiens inscrits s’élève 
à 400, il n’y a que 70 adhérents à l’En-
traide. C’est un véritable problème car 
l’Entraide manque de représentativité 
face aux pouvoirs publics avec aussi 

peu d’adhérents. Le conseil presbytéral 
propose donc de consacrer une page 
dans chaque Témoin pour insister sur la 
part diaconale de l’Entraide pour l’église.

Par ailleurs, le point financier est tou-
jours préoccupant car, malgré tout le 
travail réalisé pour augmenter les recettes 
(panier connecté, système des camem-
berts pour expliquer les recettes par 
rapport aux prévisions budgétaires…), 
nous sommes toujours en retard dans 
nos offrandes nominatives. Néanmoins, 
le CP a accepté l’augmentation de la 
contribution régionale de 200€ qui nous 
était demandée. Nous travaillons active-
ment pour trouver des solutions pour 
dynamiser nos comptes !

Nadine Mbatchou et Patricia Quincé

En direct du CP
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Rôle du conseil presbytéral … 
et de ses conseillers 

n avril prochain, au cours de la 
prochaine assemblée générale 
de notre Église, nous serons 
appelés à élire un nouveau 
conseil presbytéral. Sans doute 
est-ce le moment de rappeler ce 

qu’est cet élément essentiel mis en place 
pour structurer notre vie d’Église. 

La vocation du conseil presbytéral 
(ou CP) est de gouverner l’Église locale 
dans sa mission de vivre et d’annoncer la 
Bonne Nouvelle de Jésus-Christ. Si, d’un 
point de vue administratif et juridique, le 
conseil presbytéral constitue le comité 
directeur de l’association cultuelle, il est 
aussi le garant de l’annonce de la Parole. 
Il a notamment la mission de reconnaître 
et coordonner les ministères locaux et 
de veiller à la formation biblique et spi-
rituelle dans la paroisse ainsi qu’à la 

célébration du culte. C’est un lieu de 
négociations, de débats, et de décisions 
communautaires qui permettent l’éla-
boration en permanence de l’expression 
concrète de la communion, un lieu où se 
confrontent les convictions diverses et se 
construisent les convictions communes. 
C’est un ministère collégial, c’est-à-dire 
exercé ensemble. 

Être conseiller presbytéral est ainsi un 
ministère passionnant que l’on vit avec 
les autres conseillers et qui fait appel à 
notre créativité, notre sens des respon-
sabilités et notre désir d’être au service 
du Dieu de Jésus-Christ. Aussi, l’élection 
du conseil presbytéral par l’assemblée 
générale n’obéit pas à un processus dé-
mocratique selon lequel des candidats 
se feraient élire sur un programme. C’est 
plutôt un processus de discernement qui 
amène à choisir des personnes en fonc-
tion de leurs compétences, de leur cha-
risme, de leur façon de vivre l’Èvangile et 
de servir l’Èglise. Ce discernement éclai-
ré par la prière, est entériné ensuite par 
un vote de l’assemblée générale. Il faut 
donc comprendre cette mission comme 
un service auprès de la communauté qui 
suppose disponibilité, discrétion et ou-
verture aux autres. 

Le mandat du conseil presbytéral dure 
4 ans et chaque conseiller peut faire 
jusqu’à 3 mandats consécutifs.

Pierre-Yves Humbert

E
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lusieurs d’entre vous m’ont 
demandé de donner plus 
régulièrement des nouvelles 
de notre association 
diaconale. C’est ce que je ferai 
en quelques lignes de manière 

synthétique :

• Pour l’Entraide, il n’y a pas de trêve 
estivale car les difficultés que nous 
essayons de pallier auprès de nos 
bénéficiaires ne s’estompent pas avec 
le beau temps. Toutes les distributions 
de l’été ont pu avoir lieu avec l’aide des 
bénévoles permanents présents et des 
bénévoles occasionnels venus prêter 
main-forte. Ce sont en moyenne 74 colis 
alimentaires que nous avons remis par 
distribution entre juillet et septembre. 

De tous temps, la volonté de 
l’Entraide a été de répondre, autant que 
possible, non seulement aux besoins 
immédiats d’aides alimentaires, mais 
aussi de contribuer selon ses moyens, 
à une amélioration des autres aspects 
structurels de la vie.

Ainsi, cette année, nous avons 
organisé une opération particulière 
pour la rentrée scolaire, le 30 août, 
quelques jours avant la rentrée. Nous 
avons remis à 57 familles des fournitures 
permettant à leurs enfants, élèves 
de l’école primaire jusqu’au lycée, de 
disposer du minimum indispensable 
aux premiers jours de classe.

Ces parents toujours dans l’inquiétude 
sur ce que sera le lendemain pour eux 
et leurs enfants, ont reçu ces colis de 
fournitures scolaires avec une gratitude 
émouvante. 

A la rentrée de la catéchèse, les 
dons des enfants de notre église 
nous ont permis de reconstituer nos 
stocks et d’avoir la capacité d’aider les 
enfants bénéficiaires en cours d’année 
scolaire. Que les différents groupes de 
la catéchèse soient ici remerciés pour 
leurs dons généreux.

Nous avons pu aussi, grâce aux 
dons d’une paroissienne, offrir des 
vêtements et chaussures en très bon 
état à nos plus jeunes bénéficiaires. 

• A chaque saison, son impératif. 
En cet automne, l’Entraide comme 
chaque année, s’efforce de rassembler 
suffisamment de bénévoles pour 
assurer la responsabilité qui lui est 
confiée dans le cadre de la collecte de 
la Banque Alimentaire. 

Nous connaissons l’importance de 
cette collecte pour l’aide alimentaire. En 
2022, près de 93 tonnes ont été reçues 
dans le Loiret soit 7% des denrées.  

Peut-être ne pourrez-vous pas nous 
rejoindre dans cette démarche cette 
année, mais sachez que l’an prochain 
nous aurons encore besoin de vous le 
dernier week-end de novembre pour le 
recueil des dons.

Laure Larisse

Des nouvelles 
de L’Entraide

P
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Le 26 septembre dernier, Rachel Cal-
vert, théologienne protestante et prési-
dente de l’association A Rocha France 
a animé une conférence-débat au 
centre œcuménique de La Source sur 
le thème : « La terre en partage ? Aimer 
son prochain dans un monde en crise 
écologique ».

Ce fut l’occasion pour bon nombre 
d’entre nous de découvrir l’Association 
A Rocha, une organisation chrétienne 
de protection de l’environnement, 
qui mène des actions de sensibilisa-
tion parmi les chrétiens pour un 
changement de comportement, 
https://france.arocha.org/. A Rocha 
France dispose de deux centres 
d’études de l’environnement : le « Mas 
Mireille » près de la ville d’Arles et le 
domaine des Courmettes, siège de 
l’association A Rocha France, sitée 
dans l’arrière-pays niçois (photo).

Cette rencontre suscita la réflexion 
suivante : à quel titre les chrétiens 
se sentiraient-ils plus que d’autres, 
concernés par la protection de l’en-
vironnement ? Chez les chrétiens, les 
raisons pour conserver la nature et sa 

biodiversité trouvent leur origine dans 
les valeurs bibliques qui donnent des 
bases solides pour une action environ-
nementale :
• Dieu a créé par amour, et Dieu aime 

toute sa création. Prendre soin de son 
œuvre, c’est un acte d’amour envers 
Dieu, mais aussi envers son prochain.
• Dieu a donné un mandat à 

l’homme, de « cultiver et garder » le 
jardin : gérants de la terre, nous devons 
la conserver, avec tout ce qu’elle 
contient.
• La crise environnementale causée 

par les plus riches, et qui touche en 
premier les plus pauvres, est la grande 
injustice de notre temps : agir pour 
l’environnement contribue donc à ré-
duire les injustices et à prendre soin de 
notre prochain.

Ainsi, pour nous chrétiens, culti-
ver l’émerveillement, retrousser nos 
manches contre la crise écologique, 
n’est pas une fatalité. Alors, chrétiens, 
rejoignez- nous à l’Association A Rocha 
pour ensemble, agir concrètement, et 
témoigner de notre foi et de notre es-
pérance.

Thierry et Vincent, 
membres de l’Eglise Verte

Aimer son prochain dans un 
monde en crise écologique
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A 87 ans, Jean nous émerveille 
toujours autant par sa passion des 
plantes et son érudition sans faille, 
dont vous pouvez écouter via le QR 
ci-joint (émission RCF du 12 octobre 
2023-portrait d’un jardinier) un vibrant 
témoignage. Comme un père se 
souvient avec tendresse de chacun de 
ses enfants, Jean se remémore avec 
émotion de  chacune des espèces qu’il a 
choyée. Et à l’automne de sa vie, il se plaît 
encore inlassablement à poser 
un regard  attentif sur tous 
ces « printemps verdoyants 
» qui se sont enracinés dans 
son jardin richement arboré. 
Pourtant c’est bien l’amour 
des plantes qui  a mené Jean  
à lire la Bible. Aucune des 
espèces décrites dans la Bible ne lui est 
étrangère ; il peut vous rappeler le nom 
originel de chacune d’entre elles, vous 
conter son histoire, vous révéler ses 
particularités. De la Bible au jardin, ou 
du jardin à la Bible, Jean vous dira que 
la foi, elle aussi se cultive et s’entretient. 
Cette foi, Jean l’a d’abord vu s’exprimer 
au sein de la cellule familiale ; elle 
demeure liée à l’image de ses parents 
qui lisaient la Bible et l’emmenaient au 
culte chaque dimanche. C’est donc tout 
naturellement que Jean rejoint, à 7ans, 
l’école biblique du dimanche dans son 
village natal de Foussais. C’est ensuite 

au collège et au temple de la Roche-sur-
Yon que Jean partagera les rires et les 
complicités du groupe de jeunes tout 
en approfondissant sa compréhension 
des Écritures. Puis se succéderont les 
années d’apprentissage en France et 
à l’étranger jusqu’à la rencontre avec 
Aline, avec qui il partage une foi tout 
aussi profonde. C’est du reste à leur foi 
vécue à l’unisson qu’ils attribuent le 
secret de leur longévité maritale (plus 

de 60 ans) qui s’exprime à travers 
le cantique devenu le ciment de 
leur couple : « Confie à Dieu 

ta route ». Quant à Jean, c’est 
le verset de sa confirmation : «  

Sois fidèle jusqu’à la mort », 
qui lui a permis de traverser avec 
sérénité toutes les vicissitudes de 

la vie, dont la plus cruelle fut la perte de 
son exploitation, causée par les gelées 
destructrices de 1985 et 1986. 

Que retenir de cette foi qui anime aussi 
aujourd’hui leurs enfants et leurs petits-
enfants ? S’il ne fallait résumer qu’en une 
seule phrase le testament spirituel qu’il 
conviendrait de  léguer à nos enfants 
et petits-enfants, quel serait-il ? C’est 
Aline qui répond avec une tendresse 
toute maternelle : « Choisissez Dieu, 

car Dieu, lui, ne vous abandonnera 

jamais! » 

Jean et Aline Paquereau avec Sylvie Zambelli

Jean et Aline 
Paquereau
vies de foi et de passion !
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Etude biblique et......
Groupes de prière

Lorsqu’une communauté se retrouve 
momentanément sans pasteur, elle se 
sent toujours quelque peu « orpheline ». 
C’est la situation que connaît notre com-
munauté pour quelques mois encore. Il 
m’a donc semblé opportun de ré-ouvrir 
le Livre des Actes des Apôtres, pour nous 
remémorer la manière dont les apôtres 
s’étaient organisés  après le départ du 
Christ, pour revisiter la « naissance » de 
l’Église et la façon dont elle s’était pro-
gressivement structurée. L’histoire des 
premières communautés chrétiennes est 
donc aussi notre histoire. Ce livre admira-
blement écrit par l’évangéliste Luc et qui 
demeure d’une étonnante actualité, nous 
invite à discerner les di�icultés auxquelles 
nous sommes  confrontés, et à analyser 
la vie de nos communautés au regard 
des premières communautés chrétiennes

Venez donc le découvrir ou le (re) 

découvrir tous les jeudis de 15h à 16h30.

Au fil des chapitres de cet ouvrage, 
vous vous apercevrez que la prière a 

consolidé l’unité des premières com-
munautés et leur a donné la force 
d ’a f f ro n te r  to u te s  l e s  d i f f i c u l té s . 

Ainsi, fidèle à l’exhortation adressée 
par Jésus à ses disciples de « toujours 
prier et ne point se relâcher » (Luc 18,1) la 
vie de notre communauté est ponctuée 
de temps de prière communautaire en 
dehors des cultes dominicaux. Depuis 
peu une « boîte de prières », déposée sur 
une des tables du temple, est destinée à 
recueillir toutes les demandes de prière.

*Tous les mardis matins à 11h, un 
groupe de prière se réunit, partage  une 
méditation des Écritures et porte dans la 
prière toutes les demandes recueillies dans 
cette boîte ou exprimées dans le groupe.

*Tous les 15 jours les dimanches 

matins, un autre temps de prière est 
également partagé avant le  culte.

*Enfin pour celles et ceux qui pour 
quelque raison que ce soit ne peuvent nous 
rejoindre ni en semaine, ni au culte domini-
cal, un temps de prière  est  proposé en visio 

tous les mardis soirs de 20h30 à 21h45.

La force de toute communauté chrétienne 
est son assiduité et sa persévérance dans la 
prière. Alors n’hésitez pas à nous rejoindre ! 

Sylvie Zambelli
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Ce culte méditatif, qui s’est tenu au 
temple d’Orléans le samedi 30 septem-
bre 2023 à 18h, a réuni une cinquan-
taine de personnes, issues des commu-
nautés protestante et catholique ainsi 
que des chercheurs de Dieu hors Église.  

Après la lecture de l’évangile « La 
tempête apaisée » (Marc 4, 35-41), nous 
avons pris le temps d’écouter les textes 
d’Etty puis de les méditer en silence et 
enfin de chanter soutenu par le groupe 
Taizé d’Orléans. 

Etty Hillesum est une jeune juive 
néerlandaise morte à Auschwitz en 
1943, à l’âge de 29 ans. Elle a rédigé 
durant les trois années précédentes un 
journal remarquable, où elle se révèle 
être une véritable résistante spirituelle 
face au rouleau compresseur du na-
zisme. En voici quelques extraits : 
► 26 août 1941. Il y a en moi un puits 

très profond. Et dans ce puits, il y a Dieu. 
Parfois je parviens à l’atteindre. Mais, 
plus souvent, des pierres obstruent ce 
puits et Dieu est enseveli. Alors il faut le 
remettre au jour.
► 9 janvier 1942. Dieu, je te remercie 

pour toute cette force que tu me donnes : 
le centre intérieur à partir duquel ma 
vie est régie gagne continuellement en 
force et en rayonnement.
► 12 juillet 1942. Je vais t’aider, mon 

Dieu, à ne pas t’éteindre en moi, mais 
je ne puis rien garantir d’avance. Il 
m’apparaît de plus en plus clairement à 
chaque pulsation de mon cœur que tu 

ne peux pas nous aider, mais que c’est à 
nous de t’aider et de défendre jusqu’au 
bout la demeure qui t’abrite en nous. 
► 17 septembre 1942. Il ne suffit pas 

de te prêcher, mon Dieu, pour te mettre 
au jour dans le cœur des autres. Il faut 
dégager chez l’autre la voie qui mène à 
toi, mon Dieu.
► Postérieur au 26 juin 1943. Par es-

sence la vie est bonne, et si elle prend 
parfois de si mauvais chemins, ce n’est 
pas la faute de Dieu, mais la nôtre. Cela 
reste mon dernier mot même main-
tenant, même si l’on m’envoie en Po-
logne avec toute ma famille.

Que le témoignage spirituel d’Etty, 
plein d’espérance malgré le chaos de la 
Shoah, résonne en nous en ces temps 
troublés.

Vincent Bouchot, Celine Jamet, 
Isabelle Czernichowski-Lauriol, et 

Valérie Cornuau-Losson

Retour sur le culte autrement à la 

lecture du journal d’Etty Hillesum
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Souvenez-vous, en février 2022, nous 
étions une quinzaine de membres des 
paroisses d’Orléans et de Vannes à se 
rendre à Londres pendant 5 jours dans le 
cadre d’une visite apprenante, invités par 
l’église anglicane de Saint Barnabas. Ce 
projet a été initié par le Conseil régional 
de la région Ouest et la Coordination Évan-
gélisation-formation de l’EPUdF. Depuis, 4 
autres paroisses de La Rochelle, Lorient, 
Niort, Rennes sont aussi allées à Londres 
et d’autres comme Nantes se préparent à 
partir. Le but commun est de découvrir la 
richesse des activités de Saint Barnabas et 
d’y trouver une source d’inspiration pour 
nos paroisses, car le monde bouge 
et nos églises doivent bouger aussi. 
Le projet s’appelle Zacharie, car 
selon ce prophète, Dieu ne méprise 
pas les petits commencements. 

Le 16 septembre dernier, nous nous 
sommes tous retrouvés à Nantes, en 
compagnie de 7 membres de l’église Saint 
Barnabas dont le pasteur Andy Buckler, 
pour échanger sur ce que nous a apporté 
notre séjour à Londres et sur les initiatives 
que nous avons lancées, aussi bien en 
France qu’à Londres. Nous avons été 
unanimes pour dire que ce séjour nous 

a apporté énergie, joie et envie d‘oser, en 
ancrant nos choix dans la prière. Il nous 
a appris l’importance de l’accueil de tous, 
sans jugement, inconditionnellement, 
avec la nécessité de diversifier nos 
actions en conséquence, tout en veillant 
ardemment à l’unité de la communauté ! 
D é co u v re z  l e  reto u r  d ’e x p é r i e n ce 
par témoignage vidéo ! (cf QR code).

Pour aller plus loin, nous recevrons 
le 8-9-10 décembre 2023 à Orléans sept 
paroissiens de Vannes, dont la pasteure 
Corinne Charriau et la présidente du Con-
seil Presbytéral Françoise Hangouet, afin 

d’approfondir les relations nouées 
à Londres et de partager nos projets 
d’ouverture du temple respectifs. Nous 
leur ferons découvrir nos différents 
temps forts paroissiaux : concert 
de la chorale KUBAMA le vendredi, 

ouverture du temple et culte à 4 pattes 
le samedi, culte musical le dimanche. 
Vous êtes fraternellement invités à venir 
les rencontrer, y compris lors du repas 
partagé du dimanche 10 décembre au 
temple à l’issue du culte. Venez nombreux !

Isabelle Czernichowski-Lauriol, 
du groupe de travail « Ouverture du Temple » 

Zacharie Day le 16 septembre 2023

à Nantes : de l’envie d’oser !
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Gilbert Sinoué est né en 1947 au Caire ; 
il a fait ses études en France et a commen-
cé une carrière de musicien, compositeur 
de chansons. En 1985, il arrête la musique 
pour se consacrer à l’écriture de romans. 

La « dame à la lampe » est un ouvrage 
biographique construit comme un roman 
policier. L’écrivain retrace la vie de Flo-
rence Nightingale. Cette anglaise du XIX° 
siècle, issue d’une faille aisée, n’a pas vou-
lu suivre le destin des jeunes filles de son 
rang, c’est-à-dire se marier et fonder une 
famille. Il a fallu qu’elle attende d’avoir 30 
ans pour imposer son choix à ses parents : 
son plus cher désir dès son adolescence 
était de soigner les malades. 

Elle a appris, auprès de médecins et de 
chirurgiens, ce qui deviendra le métier 
d’infirmière.

Courageusement elle est partie avec 
un groupe de bénévoles en Turquie lors 
de la guerre de Crimée (1854-1855) pour 
soigner les soldats blessés. Elle a beau-
coup œuvré pour apporter un minimum 
d’hygiène et combattre ainsi les maladies 
infectieuses. De surcroît elle n’hésitait 
pas, la nuit, à parcourir les hôpitaux de 
campagne en s’éclairant d’une lampe à 
pétrole, pour encourager les malades par 

un sourire et une parole réconfortante, 
d’où son surnom « la dame à la lampe ».

En 1860, elle a fondé à Londres la pre-
mière école d’infirmière. Toute sa vie fut 
consacrée à l’amélioration et à l’organisa-
tion des hôpitaux militaires.

Florence Nightingale force l’admiration 
par son courage et sa détermination. On 
peut dire qu’elle a donné ses lettres de 
noblesse au métier d’infirmière.

J’ai apprécié la lecture de cet ouvrage 
intéressant sur le plan historique et sur le 
plan humain.

Muriel Ratier

Au rayon des livres
La dame à la lampe, Une vie de Florence Nightingale 

de Gilbert Sinoué 
(éd. Calman Lévy  2008,  274 p)
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Du côté de nos finances... 

Nos recettes 2023 ont progressé sur 
ce mois-ci et elles sont supérieures à 
celles de 2022. Les collectes des cultes 
y contribuent fortement et ont elles-
mêmes une croissance importante.  

Au 31 octobre, nous n’avons versé 
que la moitié de ce que nous devons à 
la région, nous avons donc déjà 5 mois 
de retard. Il faudrait que nous rece-
vions encore 53 187 euros d’offrandes 
d’ici la fin de l’année pour honorer nos 
engagements.

Nous comptons vraiment sur votre 
générosité et vous remercions de vos 
offrandes. 

A l’avenir, pour nous permettre de 
mieux anticiper, nous vous recomman-
dons de répartir si possible mensuel-
lement ou trimestriellement le verse-
ment de votre offrande à notre Église. 

Les trésoriers, 
Christine Berger-Poisson Thomas Colson

À noter

Pour e�ectuer un don, vous avez le choix :
■ par chèque, à l’ordre de l’Église protestante unie d’Orléans
■ par virement : IBAN : FR76 1027 8374 5600 0111 0780 126
BIC : CMCIFR2A
■ en ligne : https://www.eglise-protestante-unie.fr/or-

leans-p50225/don

 

  2022 Budget 
2023 2023 % Budget 

RECETTES ORDINAIRES 70 857  126 040  72 853  57,80% 
Offrandes nominatives 54 209 108 000 52 323 48,45% 

Offrandes anonymes 7 395 13 000 11 982 92,17% 
DÉPENSES 

ORDINAIRES 
62 977 126 040 69 708 55,31% 

Contribution régionale 28 538 86 000 35 838 41,67% 
Frais locaux 26 633 27 935 23 640 84,63% 

 

 





 
 

Vous trouverez ci-dessous l’état de nos recettes et dépenses arrêté au 31 Octobre 2023
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Cultes  
Tous les dimanches à 10h30, sauf le 17 
décembre (culte à 17h). Sainte Cène les 
premier et troisième dimanches du mois.

■ Dimanche  3 décembre, 17 décembre 
(17h : culte de Noël avec les enfants) et 14 
janvier : cultes parents-enfants.
■ Dimanche 3 décembre, 18h : veillée 
méditative d’entrée dans l’Avent.
■ Jeudi 7 décembre, 15h, 1 rue Parisie : 
culte des anciens, suivi d’un goûter.
■ Samedi 9 décembre, 17h : culte à 4 
pattes (pour les enfants de 0 à 6 ans et 
leurs parents).
■ Dimanche 10 décembre, 10h30 : culte 
musical.
■ Dimanche 17 décembre, 17h : culte de 
Noël avec les enfants.
■ Dimanche 24 décembre, 19h : veillée 
de Noël.
■ Lundi 25 décembre, 10h30 : culte de 
Noël avec Sainte Cène.
■ Samedi 20 janvier, 18h : culte autrement.

 Catéchèse et jeunesse 
■ Dimanche 26 novembre, 3 décembre et 
14 janvier : éveil biblique pendant le culte.
■ Dimanche 3 décembre et 14 janvier : 
séance d’école biblique, de pré KT et de 
KT après le culte et le pique-nique jusqu’à 
15h30.

■ Dimanche 10 décembre et 14 jan-
vier : rencontre des lycéens.
■ Samedi 16 décembre, 
- 14h30 : chasse au trésor pour les 4-9 
ans, accompagnés de leurs parents. 
- 16h et 17h30 : escape game biblique.
■ Dimanche 17 décembre, 15h : ré-
pétition avant le culte de Noël pour 
les enfants de l’école biblique, du pré 
KT et du KT.

Rencontres de prière   
■ Halte prière : tous les mardis de 11h 
à 12h30. Les rencontres ont lieu 1 rue 
Parisie, apportez un pique-nique !
■ Groupe de prière du mardi : tous 
les mardis de 20h30 à 21h45, en visio.
■ Groupe de prière du dimanche :      
26 novembre, 10 et 31 décembre, 7 et 
21 janvier, 9h15, salle Blanchard.  

Vers Noël pas à pas
Cette année, « Noël pas à pas » se dérou-
lera essentiellement les vendredi, samedi 
et dimanche du 2 au 25 décembre. Pour 
le programme complet, se reporter au 
flyer disponible au temple.

Autres rencontres :
■ « La Bible, visite guidée », neuf 
séances pour découvrir la Bible en étant 
accompagné : premières séances jeudi 
23 novembre, 21 décembre et 18 janvier 
à 20h, 1 rue Parisie.

Agenda 
Novembre 2023 à janvier 2024
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■ Samedi 25 novembre, 10-14h, Blois : 
conseil de Consistoire avec Caroline 
Schrumpf, sur le thème du discernement.
■ Jeudi 7 décembre, 18h15, auditorium 
du Musée des Beaux-Arts : conférence Art 
et Bible, « Joseph se fait reconnaître par 
ses frères », tableau de J.-F. Layraud avec 
Philippe Gauthier, bibliste catholique et 
Axelle de Jotemps, historienne de l’art.
■ Du 8 au 10 décembre, dans le cadre 
du projet Zacharie, accueil de sept per-
sonnes de la paroisse de Vannes dont la 
pasteure Corinne Charriau et la présidente 
du Conseil Presbytéral Françoise Hangouet. 
Repas partagé le 10 décembre, au temple, 
à l’issue du culte.
■ Jeudi 21 décembre, 19h, centre œcumé-
nique : célébration œcuménique de Noël.
■ Vendredi 19 janvier, 20h, soirée de 
lancement du « Parcours (re)découverte : 
sept soirées pour partager nos questions 
sur le sens de la vie, sur Dieu, sur la Bible, 
sur le Saint Esprit … » , repas partagé à 19h 
pour ceux qui le souhaitent.

Concerts et spectacles  
Tous les concerts ont lieu dans le temple.

■ Dimanche 19 novembre, 16h : concert de 
l’ensemble Ô Feeling, direction Franck Sallé.
■ Samedi 2 décembre, 19h : concert de 
l’ensemble Ephémères pour l’entrée dans 
l’Avent.
■ Vendredi 8 décembre, 19h : concert 
Gospel avec la chorale Kubama.
■ Dimanche 10 décembre, 18h : concert 
musique roumaine.
■ Vendredi 15 décembre, 19h : concert 
autour de l’orgue par Samuel Tracol.

■ Vendredi 22 décembre, 19h : concert 
de l’ensemble vocal Anonymus, « Noël 
autour de J-S. Bach ».

Exposition dans le temple 
■ Jusqu’au 25 novembre : exposition 
sur les diaconesses de Reuilly. Elle re-
trace la vie des diaconnesses et est 
accompagnée d’extraits de la Règle de 
Reuilly, issue du livre Les Diaconesses 
de Reuilly, à livre ouvert, de Frédérick 
Casadesus et Karine Bouvatier.
■ Du 1er au 30 décembre : exposition 
de patchworks pour l’Avent.
■ À partir du  6 janvier : exposition sur 
la vigne et le vin. Inauguration le 13 jan-
vier à 16h. Conférence d’Anne Maillard, 
pasteure, autrice d’un livre sur la vigne et 
le vin dans la Bible, le 30 janvier. Soirée 
ouverte au public le 16 février.

Le temple est ouvert toute l’année les 
mercredi et samedi de 15h à 18h.
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■ Baptême :
Nous avons eu la grande joie de participer, le 30 septembre, en l’église St 
Marc d’Orléans, au baptême de Georges Maquin, fils de Delphine Morice 
et Christian Maquin.

■ Obsèques :
Nous avons appris le décès de Daniel Hemery le 27 septembre. La famille 
Hemery a été active dans la paroisse il y a quelques années et Daniel 
a notamment donné des coups de mains pour les petites réparations 
dans le temple. La cérémonie d’adieu a eu lieu le 2 octobre en l’église de 
Huisseau-sur-Mauves, célébrée par le pasteur Christian Huy de l’Eglise 
libre de Gaubert.

Nous avons également appris le décès de Claude Drouault en 
septembre dernier au « Château des landes » à La Ferté Saint-Aubin. 
Claude comme son épouse ont été enfants à l’école biblique de 
notre paroisse d’Orléans et se sont connus grâce au scoutisme.
L’évangile de la résurrection a été annoncé à l’occasion du 
décès de Lucie Guyard, le 15 novembre, au temple.

Toute notre sympathie et nos prières accompagnent les 
familles éprouvées.
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